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CRISE SANITAIRE – SOLIDARITÉ 

On peut compter 
sur vous !



Retour sur ces 3 mois de crise : quel est 
le moment qui vous a le plus marqué ?
Je pense que ce qui restera le plus 
marquant pour moi, c’est la crise elle-
même ! Totalement inédite, d’une rare 
violence et nous n’étions pas prépa-
rés. Personne n’était prêt. Cette crise 
a profondément bouleversé nos vies. 
Et je dois ici souligner combien j’ai été 
impressionné par la capacité des Cli-
chois à se conformer aux règles strictes 
et contraignantes de sécurité. Pour cer-
taines familles, se confiner à plusieurs 
dans un petit logement a été une véri-
table épreuve. Et pourtant, il a été res-
pecté. Il y a eu une prise de conscience 
de la gravité de la situation. La force de 
notre ville, ce sont ses habitants. Ils ont 
fait preuve d’une incroyable solidarité 
qui a permis à autant de familles d’être 
aidées. Même si j’ai déjà eu l’occasion 
de le faire, je remercie aussi, dans ces 
colonnes, les collaborateurs de notre 
collectivité qui ont clairement fait le 
choix de la réactivité et de l’innovation 
pour répondre aux besoins des Clichois. 

Une réactivité qui a permis de limiter 
l’expansion d’une crise en s’adaptant et 
en réagissant au quotidien, en fonction 
de l’évolution de la situation. Je salue 
également la mobilisation de tous les 
instants de nos associations, les Restos 
du coeur, le Secours populaire, AClefeu. 
L’un des nombreux points remarquables 
est aussi l’attention portée aux seniors 
qui ont été appelés chaque jour et qui 
ont pu bénéficier de la livraison des 
repas. 

Cette crise a mis en lumière certaines 
forces mais aussi certaines faiblesses 
propres à Clichy-sous-Bois. Quelles 
sont-elles ?
Face aux difficultés sociales ou écono-
miques, nous n’avons jamais cessé d’acti-
ver des leviers pour éviter un chaos dont 
il aurait été très difficile de se relever :  
soutien aux plus démunis via la CCAS, 
maintien des services publics essen-
tiels… De nombreux Clichois se sont 
retrouvés sans emploi, sans allocation 
chômage parfois, avec les enfants à la 

Le maire s’explique

Après avoir été élu avec 65 % des voix, dès le premier tour des élections 
municipales, Olivier Klein, maire de Clichy-sous-Bois, revient sur ces deux 
mois et demi de crise. À travers cet entretien, il nous livre ses impressions, 
nous raconte la crise de l’intérieur et, surtout, nous parle de demain.

« CETTE CRISE A RENFORCÉ MES 
LIENS AVEC LES CLICHOIS. »
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maison privés de restauration scolaire. 
Nous avons ainsi aidé plus de 2 500 
familles et financé 200 000 euros de 
bons alimentaires. Nous avons aussi pris 
la fracture numérique de plein fouet. 
C’est pourquoi nous avons dû nous 
organiser rapidement. Nous avons ainsi 
récupéré une centaine d’ordinateurs 
auprès de la Fondation BNP. Grâce aux 
professeurs, les familles qui en avaient 
le plus besoin ont pu être identifiées 
et le matériel distribué. J’ai aussi lancé 
des appels, via LinkedIn, à Microsoft et 
Apple pour qu’ils participent aussi à la 
solidarité. Même chose auprès des opé-
rateurs, pour qu’ils donnent des clés 3G 
et proposent des abonnements Internet 
gratuits. Ce n’est qu’un début et il nous 
faut poursuivre notre bataille contre 
cette inégalité numérique. 

Quelles sont les leçons à tirer de cette 
crise ?
La leçon la plus terrible à retenir est 
que nous n’étions pas prêts face au 
moment où l’on bascule de la préca-
rité à l’extrême pauvreté. Les retentis-
sements sociaux sont encore là. Les 
Clichois ont été frappés plus vite et les 
conséquences dureront plus longtemps 
pour eux. Il est essentiel que nos asso-
ciations soient fortement soutenues, sur 
les emplois aidés par exemple, étant 
donné l’importance de leur action sur 
le terrain, à destination des plus fragiles. 
Elles ont d’ailleurs prouvé, une fois de 
plus, à quel point elles sont indispen-
sables. Par ailleurs, de nombreux cli-
chois ont mis de côté leur parcours de 
soins faute de moyens. C’est inadmis-
sible. Nous devrons nous emparer et 
réinventer l’accès aux soins pour les 

plus fragiles. Là encore, la solidarité 
nationale doit jouer à plein. 

À l’aune de cette crise sans précédent, 
comment voyez-vous votre rôle de 
maire ?
On l’a vu, cette période a été boule-
versante à plus d’un titre. Comme dans 
toute gestion de crise, j’ai eu le sentiment 
d’être vraiment utile. D’avoir été, et d’être 
encore, un lanceur d’alerte auprès des 
médias, des services de l’État, sur notre 
situation à Clichy. C’est ainsi que nous 
avons pu bénéficier d’un apport de l’État 
pour abonder le budget des bons ali-
mentaires. C’est aussi grâce à cela que 
nous avons obtenu des ordinateurs pour 
les enfants. Ce moment particulier a mis 
en lumière les fragilités de notre ville 
sur lesquelles nous devons beaucoup 
travailler et inventer. Mon rôle est d’être 
là, plus présent encore. Et j’en suis heu-
reux. Pendant la crise, nous avons utilisé 
de nouveaux modes de communication, 
plus simples et directs tels que les face-
book live qui ont été très suivis par les 
habitants. Nous allons donc poursuivre. 
Et pour finir, je pense que mes liens 
avec les Clichois ont été encore renfor-
cés. C’est essentiel face aux nombreux 
dossiers qui nous attendent et qui sont 
déterminants pour l’avenir de notre ville. 
En somme, je reste celui que j’ai toujours 
été, celui qui aime profondément sa ville 
et celui qui aime aller à la rencontre de 
ses habitants.

Vous avez été élu avec près de 65 % de 
voix. Un succès. Comment voyez-vous 
le mandat qui s’annonce ?
Je dois dire tout d’abord que ce score 
m’honore et m’oblige. C’est un succès 

porté par une nouvelle équipe, enthou-
siaste et déjà prête au travail et à la 
mise en œuvre des projets pour notre  
ville : le cœur de ville et la rénovation en 
profondeur du Bas-Clichy, évidemment 
l’enjeu numéro 1 de ce mandat. Puis 
le chantier du métro qui a commencé. 
Après le tram, dans moins de 5 ans, ce 
métro va encore changer la vie des Cli-
chois. Nous allons également nous tenir 
prêts pour l’arrivée des Jeux Olympiques 
et Paralympiques et faire en sorte que 
Clichy-sous-Bois soit impliquée et au 
cœur de la métropole. Nous avons aussi 
bien l’intention de travailler pour et avec 
les jeunes clichois, notamment sur le pro-
jet des Assises de la jeunesse mises entre 
parenthèse à cause de la crise. C’est pour 
cela que, comme maire, sur les questions 
de la jeunesse, j’ai tenu à garder cette 
délégation. 

Vos premières mesures ?
Outre les grands projets dont on a 
parlé, celui de l’accompagnement des 
familles les plus fragiles est, bien sûr, 
au cœur de notre action. Pour l’heure, 
les premières mesures concernent la 
rentrée scolaire. Nous avons décidé de 
diviser par deux les tarifs de la can-
tine, d’offrir les fournitures scolaires à 
tous les enfants sans conditions de res-
sources. Enfin, un ordinateur sera remis 
à chaque enfant entrant en CM1. Nous 
ferons tout pour que les petits clichois 
prennent non seulement le chemin de 
l’école mais aussi celui de la réussite. 
Mais maintenant, place aux vacances 
et à tout ce qui est proposé dans notre 
ville pour les petits et les grands.
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31 mars
Désinfection de l’espace public

Les opérations de désinfection 
commencent : les 21 abribus,  

les stations du tramway  
et les espaces publics communaux 

les plus fréquentés.

2 avril
Portage de courses à domicile

Le CCAS de la Ville propose  
un nouveau service à destination 

des personnes âgées, handicapées 
et vulnérables : des colis constitués 
de denrées de première nécessité 

sont livrés sur demande.

Vu à Clichy-sous-Bois

14 avril
Des ordis pour les ados
129 ordinateurs et 
tablettes ont été prêtés 
aux élèves clichois 
pendant le confinement. 

15 avril
La Région offre des masques

Le Conseil régional d’Île-de-France offre 1 000 masques 
chirurgicaux à chacune des six pharmacies clichoises.

www.clichy-sous-bois.fr
Le mag est le journal municipal de Clichy-sous-Bois. 
Service communication : 01 43 88 82 55. Directeur 
de la publication : Olivier Klein. Rédacteur en 
chef : Étienne Garcin. Rédaction : Fabrice Neddam, 
Brigitte Jaron, Nils Bruder Photographies : Fabrice 
Neddam. Conception et réalisation : Agence 
Opérationnelle. Impression : Direct Impression.

12 MARS 

Fermeture des crèches, 
écoles, collèges, lycées 

et universités

17 MARS 

27 MARS 

13 AVRIL 
Confinement total  

en France pour 15 jours 
minimum

Prolongation  
du confinement  
jusqu’au 11 mai

Confinement  
prolongé jusqu’au  

15 avril

La crise sanitaire en quelques dates
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30 mars  
Les Restos rouvrent

Les antennes clichoises  
du Secours populaire 

 et des Restos du cœur 
 rouvrent pour venir  

en aide, plus que jamais, 
aux plus démunis. 

©
 D

R

17avril
Distribution 
alimentaire
De longues files d’attente 
avenue Gagarine lors des 
distributions alimentaires 
d’AC Lefeu, avec le soutien 
de la fondation Abbé 
Pierre.

28 avril
Bons alimentaires et livres

La Ville distribue des chèques alimentaires et des livres 
jeunesse neufs à plus de 1 000 familles clichoises.

9 et 16 mai 
Des masques pour  
tous les habitants 
Cinq masques en tissu  
par foyer sont offerts  
par la Ville et distribués, 
en deux étapes,  
à tous les habitants.

13 mai
Mise en sécurité des écoles

Les équipes enseignantes et municipales adaptent les écoles  
aux normes sanitaires à la veille d’une reprise partielle. 

13 AVRIL 

9 MAI 

11 MAI 22 JUIN 

14 MAI 

Prolongation  
du confinement  
jusqu’au 11 mai

Début du déconfinement 
progressif avec des 

déplacements autorisés dans 
une limite de 100 kilomètres  

à condition d’être muni  
d’un justificatif de domicile

Les écoles et collèges 
accueillent tous  

les élèves, réouverture 
des restaurants  
et des cinémas

Prolongation de l’état 
d’urgence sanitaire 
jusqu’au 10 juillet

Réouverture partielle  
des crèches  
et des écoles 

25 mai 
Dépistages gratuits

Cinq journées de dépistage gratuit et sans rendez-vous  
ont été organisées sur notre ville par l’Agence régionale de santé  

et l’Assistance publique-Hôpitaux de Paris, en partenariat  
avec la Ville et le Département. 
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D’abord réservé aux licenciés des clubs clichois, les séances de remise 
en forme quotidienne proposées au stade Henri-Barbusse sont 
désormais ouvertes à tous les Clichois. Au programme de ces activités 
encadrées par le service des sports et les encadrants des clubs : shadow-
boxing, cardio-training, cross-fit, musculation, training foot en solo, 
training badminton & tennis, athlétisme, puissance escaliers… De 
quoi se remettre en condition physique avant de reprendre son sport 
favori en septembre ! Plus d’infos sur clichy-sous-bois.fr

Va y avoir du sport !
9  J U I N

L’actu
Retour  
du marché

1 6  M A I

de Clichy-sous-Bois

 Vous étiez nombreuses et nombreux 
à l’attendre. Fermé par le Préfet de la 
Seine-Saint-Denis pendant de longues 
semaines, le marché Anatole-France a 
rouvert dès que celui-ci l’a permis à 
nouveau. Un marché peu habituel dans 
sa forme afin de respecter des consignes 
sanitaires strictes, avec un périmètre 
dél imité, une entrée, une sort ie 
identifiées et un sens de circulation 
spécifique. Un marché, dans un premier 
temps, uniquement alimentaire afin de 
limiter le nombre de commerçants.

2 000  
masques
 « 20 masques aujourd’hui ! » Touria 
Chetouani se réjouit de ce record du 
jour. Elle participe quotidiennement, 
ou presque, à l’atelier de fabrication de 
masques mis en place par la Ville tous 
les après-midi de mai à la salle de la 
Dhuysienne. Dix machines à coudre, du 
tissu, des élastiques, un peu de savoir-
faire et voilà 2 000 masques fabriqués ! 
« Au départ, Ils étaient pour ma famille et 
moi, précise Touria, et ensuite ça a été pour 
les autres habitants ». Vu le confinement  
« compliqué  » qu’elle a vécu, c’était aussi  
« utile » pour elle.

5 -2 9  M A I

 Un nombre limité d’élèves par 
classe, tables, toilettes et jeux de 
cour condamnés, marquages au sol, 
restauration scolaire adaptée... Comme 
elle fut étrange cette “rentrée” du 14 
mai. Pour les enfants, pour les parents 
et pour les professionnels des écoles. 
Mais elle s’est déroulée dans le calme 
pour les élèves de grandes sections de 
maternelle, de CP, de CE1 et de CM2 qui 
ont repris le chemin des classes, sur la 
base du volontariat et en respectant ce 
protocole sanitaire strict. À partir du 22 
juin l’école a été rouverte pour tous les 
enfants avec un protocole sanitaire strict.

14  M A I  E T  2 2  J U I N 

“Rentrées” post-confinement

« Organiser le retour des élèves dans les meilleures 
conditions a été l’ une de nos priorités. »
Zahia Icheboudène, adjointe au maire déléguée à l’Éducation
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L’association Arrimages a aussi mis la main à la pâte et plutôt deux fois qu’une. 
« Appels téléphoniques réguliers, aide aux devoirs, distribution d’ordis, 
etc., nous avons fait un gros travail en lien avec les directeurs de collèges en 
direction des élèves décrocheurs. Dès le mois d’avril nous avons aussi fait 
régulièrement le tour des quartiers pour rappeler aux enfants les gestes 
barrières », explique David Mehard, directeur de l’association. Sans compter 
les heures passées à faire de la distribution alimentaire aux côtés des Restos 
du cœur, Secours Populaire et de Toucouleurs. Aujourd’hui les éducateurs de 
rue ont repris le chemin des halls d’immeubles et des rues,« afin de remettre 
les jeunes dans les circuits de solidarité avec les Restos, le CCAS, etc. »

L E S  AC T E U R S  D E  L’ U RG E NC E  A L I M E N TA I R E  T É M O I G N E N T

Clichy-sous-Bois, la crise sa-
nitaire s’est très vite transfor-
mée en crise sociale : plus de  
3 000 familles ont fait appel 

aux associations d’aide alimentaire dès le 
mois d’avril. Avec une grande réactivité, 
les bénévoles des associations ont réin-
vesti leur poste en faveur des plus fragiles 
pour s’adapter à l’urgence. De son côté, la 
Ville a lancé un appel au volontariat, mo-
bilisant tous les réseaux et constituant un 
groupe WhatsApp. Il fallait, en effet, trou-
ver les renforts pour tenir les points de dis-
tribution des Restos du cœur, du Secours 
populaire et d’Aclefeu. Et le constat est 
clair : l’explosion du nombre de familles 
basculant dans une grande précarité a 
généré une mobilisation solidaire sans 
précédent. Sur le pont dès le 30 mars, les 
bénévoles des Restos du coeur « ont été 
marqués par le désespoir de familles qui 
n’avaient plus rien » insiste Corinne Gavi-
net, responsable de l’antenne clichoise. 
Des propos confirmés par Mohamed 
Mechmache, fondateur du collectif Acle-
feu, et, depuis 2005, familier des actions 
de solidarité à Clichy-sous-Bois. « Nous 
avons vite compris l’ampleur que la crise 
allait prendre. Il nous fallait donc agir très 
vite pour mettre en place des points de dis-
tribution alimentaire et donner entre 45 et 
50 000 repas pendant le confinement, ex-
plique-t-il. Nous avons réussi à réunir des 
bénévoles de tous les horizons, un véritable 

élan de solidarité s’est mis en place. Ce qui 
a permis à plus de 1 400 familles clichoises 
de garder la tête haute. » Mais dans les se-
maines à venir, chacun est bien conscient 
que le pire s’annonce : « Beaucoup de  
Clichois ont perdu leur boulot, ils ne 
peuvent plus payer leur loyer, la crise 
n’est pas finie », poursuit Mohamed 
Mechmache. Alors pour Martine Avo-
cat, présidente du Secours Populaire à 
Clichy, aujourd’hui l’enjeu est de taille : 
« Les familles dans le besoin sont toujours 
là et nous manquons de bénévoles. » Il 
faudra donc très vite trouver les moyens 
de pérenniser l’engagement massif des 
premières semaines, indispensable à la 
vitalité associative et donner aux Clichois 

les moyens d’agir. Clichy-sous-Bois s’est 
créée en comptant sur sa dynamique 
associative pour mailler et apporter des 
aides d’hyper proximité aux habitants. Les 
associations savent pourquoi elles sont là, 
combien leur action est nécessaire. À la 
Ville de soutenir leurs initiatives, et aux 
citoyens de maintenir leur engagement 
associatif. L’appel est lancé.

Pour de nombreuses familles clichoises, la brutale récession économique, 
provoquée par la crise sanitaire et les mesures de confinement qui ont suivi,  
a entraîné une envolée des demandes d’aide et de distribution alimentaire.

Arrimages, une association  
qui porte bien son nom

À

Les Restos du cœur ont rouvert 
leurs portes dès le 30 mars.

La Maison de la jeunesse accueille les familles .Mohamed Mechmache à la Une des TV.

LES ACTEURS ASSOCIATIFS SAVENT POURQUOI 
ILS SONT LÀ, COMBIEN LEUR ACTION EST 
NÉCESSAIRE
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On est fiers

Merci aux Clichois 
Du 17 mars au 10 mai, la France vivait confinée. Les habitants sont tenus 
de rester chez eux, sauf pour des motifs clairement définis. Travailler, par 
exemple, malgré les risques et quand le devoir l’impose. Ils sont, entre 
autres, infirmière, postier, aide-soignante ou encore caissière. Ces Clichoises 
et ces Clichois étaient en poste pendant cette période difficile. Pour offrir 
aux autres les services essentiels. La Ville leur rend hommage et, à travers 
eux, à toutes celles et tous ceux qui ont contribué à l’effort national. 
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C A I S S I È R E

« Vous n’imaginez 
pas le monde ! »

La farine, l’eau, la semoule... « Les premiers jours, les gens 
achetaient comme si c’était la guerre ; ils rentraient agglutinés 
dans le magasin ». Il fallait « les aider, les rassurer ». Caissière au 
supermarché Ela, dans le centre commercial du Chêne pointu, 
Karin Budakci venait « travailler la peur au ventre ». L’angoisse 
d’attraper le virus, alors qu’elle laissait quatre enfants à la 
maison. Et puis ses « patrons ont fait ce qu’il fallait » en termes 
de matériel de protection. « De toute façon, je n’avais pas le 
choix, je devais travailler ; et puis, si on n’y va pas, comment 
font les gens ? » 

Reconnaissance
Contrairement aux idées reçues, « les facteurs 

n’ont pas reçu que des dessins et des petits mots 
gentils pendant le confinement », précise Nogings 
Exilus. Pas le premier mois en tout cas. « Les gens 
avaient peur, ils pensaient que nous étions incons-
cients de continuer à travailler ». Ce n’est que plus 
tard qu’ils ont été « applaudis et remerciés ». Nogings 
était « volontaire » pour rester à son poste, malgré 
« la peur de contaminer les proches ». Et il ne regrette 
pas. « Pour une fois, notre profession, souvent déva-
lorisée, a été reconnue ».

POSTIER

 « On se sent différent après ça ». Et comme on la comprend, 
Léa Denis. Élève infirmière en deuxième année, elle s’est retrou-
vée soudainement en unité COVID de soins intensifs à l’hôpital 
Robert Bellanger. « J’étais volontaire, je voulais être utile ». Douze 
heures par jour, et même « trois nuits d’affilé une fois », confie-
t-elle. Elle se souvient des patients qui « vont relativement bien 
le matin et qui meurent le soir en demandant à tenir sa main », 
des « corps qu’on enferme dans les sacs blancs ». Oui, elle a 
craqué parfois dans sa voiture. Mais elle est heureuse d’avoir 
contribué « à sauver des vies ». Et elle était « bien entourée ». 
Quelle expérience. Elle est pas vieille. Elle a 23 ans, Léa.

Une expérience 
sans précédent

É L ÈV E-I N F I R M I È R E
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Accompagner  
les résidents

S’occuper des 
jeunes mamans

Aurélie Page est émue. Dans l’Ehpad de 
Bondy où elle travaille comme aide-soignante, 
près de 30 résidents sont morts du COVID-19 
ainsi que le médecin-coordinateur. Du lourd. 
Alors, pour elle, la crise laisse encore beau-
coup de traces et de tristesse. Aurélie n’a jamais 
baissé les bras. « Nous avons travaillé, comme 
partout, en sous-effectif parce qu’il y avait du 
personnel absent. Certains étaient malades et 
quelques-uns ont eu peur, on ne peut pas leur 
en vouloir », explique-t-elle. Elle n’a jamais 
quitté son navire ni ses résidents. « Le lien que 
nous avons créé avec eux nous a permis de 
tenir, poursuit l’aide-soignante. Nous n’avons 
pas le choix : si nous arrêtons de les accompa-
gner, qui le fera ? »

Seledié Bagayoko est sage-femme au Châ-
teau de la Terrasse. Embarquée dans cette crise 
et face à un surcroît d’activité, parfois jusqu’à 
20 patientes par tournée quotidienne, ses télé-
consultations gynécologiques (pour tout ce qui 
pouvait être géré à distance), les urgences et les 
suivis de grossesse au cabinet, elle a su s’adapter 
au pas de charge. Pour être joignable par toutes 
sans exception, elle a eu l’idée lumineuse de 
créer un groupe what’s app (07 69 75 84 86). 
« Je peux ainsi recevoir des messages vocaux et 
des examens. C’est surtout à destination de celles 
qui ne savent ni lire ni écrire ou qui n’ont pas 
l’habitude de l’Internet. » Sa manière à elle de 
contribuer « au monde d’après ».

A I D E  S O I G N A N T E

La pharmacie de quartier, c’est essentiel pour les habi-
tants. Martine Derrier en est encore plus convaincue 
une fois le confinement passé. Tant il a fallu « conseiller, 
rassurer et répondre aux besoins urgents », alors que 
les visites chez le généraliste étaient compliquées ou 
impossibles. « Ça a été très dur, surtout les premiers 
temps, mais on a répondu à tout », se souvient-elle. 
Malgré quelques mauvaises humeurs parfois, les « gens 
étaient reconnaissants ». Rôles de tampon vis-à-vis des 
habitants, pour qui la sortie à la pharmacie était souvent 
la seule en plusieurs jours, mais aussi de relais pour les 
professionnels de santé, qu’ils sont aussi.

« Merci d’être là  
pour nous »

P H A R M AC I E N N E

S AG E - F E M M E

N°128 MAI-JUIN-JUILLET-AOUT 2020 9

cr
éd

it 
p
h
o
to

: 
B
ag

ay
o
ko

 I
b
ra

h
im

a 



On est fiers

Merci aux agents de la Ville 
Eux aussi se trouvaient à leur poste pendant le confinement. Pour distribuer 
les aides alimentaires, pour renseigner les passants et faire respecter les 
mesures de confinement, pour encadrer les enfants des personnels soignants, 
pour assurer la continuité des enseignements artistiques. Ce sont des agents 
de la Ville. Vos agents. Qui ont continué à vous servir, malgré les dangers, au 
nom de l’idée d’un certain service public, solidaire et proche de vous. 
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Contribuer,  
même un peu

Ils avaient “ le choix”. Mais ils étaient en poste. « C’est nor-
mal, on répond toute l’année à des situations exceptionnelles », 
soulignent Aurélie et Walter, encadrants au sein de l’accueil 
de loisirs Henri-Barbusse pendant le confinement. « On était 
bien encadrés et puis les enfants n’avaient pas peur », même si 
leurs parents travaillaient à l’hôpital ou chez les pompiers. Ils 
« savaient déjà » et ils ont « été hyper réceptifs » aux nouvelles 
règles. S’il y avait « parfois une appréhension pour venir », c’était 
pour leurs « proches ». Mais il fallait y être, pour « contribuer 
un peu ».

Couleurs  
dans le quotidien

Houari Seba est technicien à l’espace 93. Lorsque, 
au début du confinement, il entend parler du projet 
de distributions alimentaires du collectif Aclefeu, 
il est « tout de suite volontaire. Il fallait que je me 
rende disponible pour les autres », souligne-t-il. Pour 
« tendre la main » à ces centaines d’habitants qui 
en avaient « réellement besoin ». Il était sur place 
toutes les semaines, plusieurs fois par semaine. Il a 
apprécié « la cohésion » de l’équipe de bénévoles. Et 
puis le regard des bénéficiaires. « Pour les gens, ce 
simple contact remettait un peu de couleurs dans 
leur quotidien »

BÉNÉVOLE

 Jacqueline Lefevre et ses collègues de la police 
municipale se trouvaient sur « le terrain dès le pre-
mier jour du confinement ». Pas dans le but de 
verbaliser, « ce n’était pas l’esprit même s’il a fallu 
le faire aussi », mais pour expliquer et réexpliquer 
constamment aux habitants les règles à suivre, en 
collaboration avec l’équipe mobile de tranquillité 
publique (EMTP) et les médiateurs. « Tout a été dans 
la parole ; les gens avaient beaucoup de questions ». 
S’ils ont « parfois rencontré des situations tendues », 
c’était avec des « gens d’autres villes ». Pour elle, en 
patrouille de 14h à 22h, les Clichois ont été « très 
réglos », malgré quelques « regroupements parfois ».

Les règles à suivre
SÉCURITÉ



Ruée sur les bons 
alimentaires

« Faire  
des bisous »

« On a reçu jusqu’à 400 appels en 6h et 15 
personnes par heure, physiquement dans les 
locaux », se souvient Nassima Ounoughe, 
conseillère au sein du centre communal d’ac-
tion sociale. Sans cantine pour les enfants et, 
surtout, sans travail pour beaucoup de pré-
caires ou de non-déclarés, des centaines de 
familles clichoises se sont ruées sur les bons 
alimentaires distribués par la Ville et l’État. 
Minimisant l’agressivité de certains, elle se 
souvient surtout de cet homme qui s’est « mis 
à pleurer », de désarroi, ou de cette femme 
qui aurait « voulu l’embrasser si elle avait pu ». 
« Épuisée mais satisfaite », Nassima avait « peur 
du virus ». Mais elle est restée au service des 
habitants.

Elle aussi voulait se « rendre utile ». 
« Speed », elle avait envie de sortir 
de chez elle pour revoir les enfants. 
Alors Valérie Légère s’est portée vo-
lontaire pour reprendre son poste 
d’agent territorial spécialisé des 
écoles maternelles. Affectée à Hen-
ri-Barbusse depuis 27 ans, elle a été 
redirigée vers l’école Claude-Dilain, 
qui accueillait les enfants de person-
nels soignants. Pas d’inquiétude pour 
le virus, ni de sa part ni de celle des 
enfants, selon elle. Juste quelques 
frustrations parce que « tout le monde 
voulait se faire des bisous ».

C C A S

Pour Aurore Faurous, prof de danse au Conservatoire de 
Clichy-sous-Bois, le constat est sans appel : « Enseigner, 
c’est interagir, pas seulement par écrans interposés ! ». 
On notera le « pas seulement ». C’est pourquoi en pleine 
crise sanitaire, dans la continuité pédagogique, elle a 
lancé un projet chorégraphique, en 4 tutos Youtube, 
de 20 minutes environ, sur un cover des Franglaises. 
D’abord pour faire « swinguer » ses élèves mais surtout 
pour « permettre à tous les Clichois de danser en famille », 
raconte-t-elle. Un succès qui la fait rêver d’un grand 
rendez-vous de présentation, petits et grands ensemble, 
lors de la prochaine fête de la ville ! En attendant, les 
inscriptions au conservatoire sont lancées pour la ren-
trée prochaine.

Ici, on danse
P R O F E S S E U R  D E  DA N S E

AT S E M
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Ça avance LA NOUVELLE 
ÉQUIPE 
MUNICIPALE

LES ADJOINTS 
AU MAIRE
LES CONSEILLERS 
MUNICIPAUX
LES ÉLUS 
D’OPPOSITION

Olivier Klein
Maire de Clichy-sous-Bois - Conseiller  

territorial GPGE - Conseiller métropolitain

Mehdi BIGADERNE
2e adjoint délégué aux contrats de ville, 

aux associations et aux centres sociaux | 
Conseiller territorial Grand Paris Grand Est

Mariam CISSÉ
3e adjointe déléguée à l’habitat durable, 
à l’hygiène et à la salubrité | Conseillère 

territoriale Grand Paris Grand Est

Samira TAYEBI
1re adjointe/déléguée aux finances,  

aux affaires générales, au personnel, 
 à l’enfance et petite enfance

Cumhur GUNESLIK
6e adjoint délégué aux 

équipements publics, à la voirie 
et aux déplacements

Djamila BEKKAYE
7e adjointe déléguée à la santé  

et au cadre de vie (espaces verts 
et embellissement de la ville)

Alan ASLAN
8e adjoint délégué aux sports, 

aux jeux Olympiques et 
Paralympiques

Zahia ICHEBOUDENE
9e adjointe  
déléguée  

à l’Éducation

Faiçale BOURICHA
4e adjoint délégué à la lutte  

contre le racisme et les 
discriminations, à l’amitié entre les 

peuples, au devoir de mémoire

Marie-Florence DEPRINCE
5e adjointe déléguée aux solidarités, 
aux affaires sociales, aux droits des 
femmes et au handicap | Conseillère 

territoriale Grand Paris Grand Est

Maurice THEVAMANOHARAN
10e adjoint : quartier du Bas Clichy 

et GUSP du quartier |  
Délégué au numérique  

et aux nouvelles technologies

Anne JARDIN
11e adjointe : quartiers pavillonnaires  

et au GUSP de quartier, déléguée  
au numérique pour les GUSP

Roger QUESSEVEUR
12e adjoint : quartier du Haut Clichy 
et GUSP du quartier, délégué à la 

démocratie participative

Sylvie TCHARLAIAN
Conseillère municipale  

déléguée  
aux Sénior

Monia Christelle MAGANDA
Conseillère municipale  
déléguée à l’Économie  

Sociale et Solidaire 

Dounia ABDELOUAHABI SELHAOUI
Conseillère municipale déléguée  

au Programme de Réussite  
Éducative, parentalité

Salih ATAGAN
Conseiller municipal délégué à la 

Commission Communale Sécurité et 
Accessibilité, aux transports et à la mobilité

Aïssata CISSOKHO
Conseillère municipale  
déléguée à la Médiation  

et prévention 

Ouassim BEN HARIZ
Conseiller municipal délégué au 

Développement économique et aux 
relations relations avec les entreprises 

Mohammed ZAGHOUANI
Conseiller municipal  

délégué au Commerce  
et au marché forain 

Sana JERROUDI
Conseillère municipale  

déléguée au Conseil d’enfant  
et Conseil de la jeunesse

Samir MEZDOUR
Conseiller municipal délégué à la 
formation, au Point Information 

Jeunesse, au Coup de pouce étudiants

Mamouna SYLLA
Conseillère municipale  

déléguée aux Événements 

Stephane TESTÉ
Conseiller municipal | Député  

de la 12e circonscription de  
Seine-Saint-Denis | Conseiller 

territorial Grand Paris Grand Est

Sacha OKHOTNIKOFF
Conseiller municipal  

délégué au Numérique

Naofal MEGHNI
Conseiller municipal délégué 
aux séjours, aux projets jeunes 

autonomes

Mehreen AKHTAR KHAN
Conseillère municipale 

déléguée aux Modes de garde

Christine DELORMEAU
Conseillère municipale  

déléguée au Conservatoire,  
à la bibliothèque

Cyril D’ANGELO
Conseiller municipal  

délégué à l’École Municipale 
des Sports

Céline CRISTINI
Conseillère municipale déléguée 

à l’Agriculture urbaine, à la per-
maculture et aux jardins partagés

Abdelali  
MEZIANE

Linda  
KERDOUCHE ZEGGA

Delphine  
SCHMITT-BLAISE

Mathieu  
DUBUISSON

Elhadg  
DIOP
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ercredi 27 mai. La pre-
mière phase de décon-
finement est entamée 
depuis deux semaines. 
D’énormes précautions 
sont encore de mise. 

La disposition de ce conseil munici-
pal d’installation s’en ressent grande-
ment. Immense table en U, importante 
séparation physique entre les 33 élu.e.s 
présent.e.s (sur 35), masques, protocole 
modifié et séance à huis clos (mais dif-
fusée pour la première fois en direct sur 
la page Facebook munici-
pale). Étrange ambiance. 
C’est un moment démo-
cratique central dans la vie 
de la commune. Mais c’est 
aussi souvent un moment 
convivial. Ce le sera moins 
cette fois-ci. La séance 
s’ouvre d’ailleurs sur une 
minute de silence en hom-
mage aux victimes du Covid-19. Marie-
Florence Deprince, doyenne de l’assem-
blée, assure la présidence de séance. 
Olivier Klein n’est plus maire, l’espace 
du vote. Avec 30 voix sur 35, il est réélu 
quelques minutes plus tard par le nou-
veau conseil municipal élu à l’issue du 
premier tour. Avec 64,6% des voix obte-
nues le 15 mars, la liste menée par le 
maire sortant était assurée d’une impor-
tante majorité au conseil : 30 membres. 

Olivier Klein, élu par ses pairs pour la 
troisième fois, prend la parole, toujours 
aussi ému. Il évoque la fin de mandat, 
la crise sanitaire, remercie élu.e.s, asso-
ciations, agents municipaux et habi-
tants pour leur soutien et leur sérieux. 
Le mandat qui s’ouvre sera celui du 
métro, des Jeux Olympiques, du cœur 
de ville, de la jeunesse et de la concré-
tisation de son programme social et 
écologique, précise-t-il à nouveau. De 
son côté, l’opposition insiste notam-
ment sur sa présence au sein des 

commissions. La 
séance est déjà 
bien avancée. 
Seul  le maire 
porte déjà son 
écharpe. À l’is-
sue d’un nou-
veau vote, les 
neufs adjoints 
au maire et les 

trois adjoints de quartier endossent 
également la leur, sans que le 
maire ne puisse leur passer autour 
du cou, distanciation physique 
oblige. Pour les mêmes raisons, 
le conseil se sépare sans accolade 
ni collation. Le mandat 2020-2026 
est lancé. Le travail au service de 
tous les habitants continue !

OLIVIER KLEIN, 
RÉÉLU MAIRE  
DE LA VILLE À 
PRÈS DE 65 % !

M
Le travail  

de la nouvelle 
équipe au service 

des habitants  
a commencé !

 Olivier Klein réélu
Le maire est reconduit dans ses fonctions  

par le conseil municipal.

Un Conseil très spécial 
Cette première séance a eu lieu à l’espace 93 pour assurer des mesures  

de distanciation maximum et sans la présence du public.

 Première adjointe 
C’est au tour de Samira Tayebi de voter !
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À votre service

UNE RENTRÉE 
ENCORE PLUS 
SOLIDAIRE

a crise sanitaire du printemps 
a profondément marqué les 
esprits. Elle a aussi marqué 
le budget des familles et sou-
ligné une fois de plus l’im-
portance de la solidarité. À 

la sortie de cette crise, la Ville a donc 
renforcé ses actions en la matière et, 
notamment, envers les élèves clichois 
et leurs familles. La première mesure en 
ce sens, très significative, concerne les 
tarifs de la cantine. À partir du 1er sep-
tembre, ils baisseront de moitié (lire 
ci-contre). « Ce projet 
préexistait à la crise 
puisqu’il figurait en 
bonne place dans notre 
programme électoral, 
précise Samira Tayebi, 
1re adjointe au maire en charge notam-
ment de l’Enfance. Mais nous avons 
accéléré sa mise en place pour soulager 
plus vite les familles clichoises ». Autre 
décision importante : tous les élèves en 
école élémentaire, et non plus seule-
ment les CP comme c’était le cas depuis 
de nombreuses années, recevront tout le 
nécessaire de fournitures dès la rentrée. 
« C’est un effort financier juste et néces-
saire de la Ville, souligne Zahia Iche-
boudène, adjointe au maire en charge 
de l’Éducation. Ça aidera de nom-

breuses familles clichoises et réduira les 
inégalités ». Cette aide se poursuit d’ail-
leurs au-delà du CM2, puisque le Dépar-
tement de la Seine-Saint-Denis offre aux 
entrants en sixième un chèque réussite 
de 200 €, sous forme de bons d’achat 
(demandes à formuler sur https://seine-
saintdenis.fr/). Et ce n’est pas tout, dans 
le domaine de l’aide matérielle. Outre 
les fournitures, tous les entrants en CM1, 
soit quelque 570 élèves, recevront un 
ordinateur portable chacun. La crise 
a, dans ce domaine particulier, mis en 

lumière l’importance à 
la fois du numérique 
et de la fracture qu’il 
induit souvent pour 
les plus fragiles. Cette 
distribution fera suite 

aux 129 ordinateurs et tablettes déjà prê-
tés pendant la période de crise. Avancée 
numérique encore avec la poursuite du 
plan d’informatisation des écoles. Entre 
cette fin d’année et la Toussaint, la Ville 
installera 36 tableaux numériques inte-
ractifs et 36 ordinateurs dans les écoles 
Pasteur, Maxime-Henriet et Marie Pape-
Carpantier. Les élèves seront ainsi d’au-
tant plus familiarisés à ce genre d’ou-
tils. Car c’est bien de leur avenir dont 
il s’agit.

-50 % SUR LE TARIF  
DE LA CANTINE 

Après une première baisse 
opérée début 2019, la Ville 
baisse à nouveau les barèmes 
permettant de calculer les 
tarifs de cantine. Cette fois-ci 
la réduction est encore plus 
significative : à partir du 
1er septembre, ils baisseront 
de moitié. Pour un repas de 
cantine, le tarif minimum 
sera ainsi compris entre 
50 centimes et 2,20 €.

La crise a souligné 
l’importance  

de la solidarité.

La crise sanitaire a donné à la solidarité une urgence encore plus forte. 
Illustration à travers les mesures prises en faveur des élèves clichois et de leurs familles.

L

Fournitures pour tous
À la rentrée, la Ville offrira les 

fournitures à tous les élèves, du CP au CM2.

Crise et écoles
La Ville a toujours veillé au respect 

des règles sanitaires en vigueur pour 
la sécurité des élèves.

N°128 MAI-JUIN-JUILLET-AOUT 2020 15



Après l’urgence sanitaire, voici le temps 
de l’urgence économique. Artisans, 
commerçants, indépendants et plus 
largement certains entrepreneurs 
et salariés ont été privés d’activité 
pendant de longues semaines. Pour 
limiter l’impact de la crise, des mesures 
de soutien exceptionnelles ont été 
mises en place notamment par l’État, 
la Région, l’intercommunalité Grand 
Paris - Grand Est et la commune de 
Clichy-sous-Bois. 

Des prêts à taux zéro
La plupart sont des aides à la trésorerie 
sous forme d’avances remboursables 
sur plusieurs années. Si la plus connue 
est le Prêt Garanti par l’État (PGE), 
d’autres aides ont été récemment 
élargies pour prendre en compte les 
particularités des entreprises de moins 
de 20 salariés. Depuis juin, un fonds de 
100 millions d’euros de la Région Île-
de-France et de Grand Paris - Grand 
Est a été mis à disposition des TPE, 
PME et des organismes de l’économie 
sociale et solidaire sous forme de prêt 

URGENCE ÉCONOMIQUE : DES MESURES 
DE SOUTIEN EXCEPTIONNELLES  
POUR LIMITER L’IMPACT DE LA CRISE

Commerçants
Mesures d’hygiène en hausse.  

Chiffre d’affaires en baisse : coup dur 
pour les artisans et les commerçants.

À votre service

CONTACTS UTILES

• Grand Paris - Grand Est 
Direction du développement 
économique
01 41 70 30 01
deveco@grandparisgrandest.fr

• Région Île-de-France
Cellule Covid-19 d’aide aux 
entreprises 
01 53 85 53 85, du lundi au vendredi 
de 9h-18h.
covid-19-aidesauxentreprises@
iledefrance.fr

• Chambre de commerce et 
d’industrie d’Île-de-France
Cellule urgence entreprise :
01 55 65 44 44 
urgence.entreprise@cci-paris-idf.fr 

• Chambre régionale de Métiers et 
de l’Artisanat d’Île-de-France 
01 80 48 26 00
contact@crma-idf.fr 

• Chambre régionale de l’ESS 
Cellule d’urgence pour les 
dirigeants de l’ESS 
01 76 38 06 78, mardi et jeudi de 
10h-12h puis de 14h30-16h30 
covid-ess@cressidf.org 

• Ordre des experts-comptables 
Paris-Région Île-de-France
Tél. : 0 800 06 54 32 (n° vert gratuit)

• Association pour le droit à 
l’initiative économique (ADIE)
2 allée de Coubron
Tél. : 0 800 800 566

• L’Assurance maladie 
www.ameli.fr/seine-saint-denis

à taux zéro. Autre forme de soutien, 
la subvention à la prévention Covid-
19 de l’Assurance Maladie. Elle permet 
aux PME et indépendants de bénéficier 
d ’une subvent ion a l lant  jusqu’à  
50% pour l’achat d’équipements de 
protection. Intéressant quand on est 
coiffeur, commerçant ou profession 
libérale. La liste de vos recours est 
longue et les principaux contacts utiles 
sont répertoriés ci-contre. 

Abattement de la taxe locale
Enfin, pour soutenir les commerçants 
de Clichy-sous-Bois, la municipalité 
vient de voter un abattement de 
100 % de la taxe locale sur la publicité 
extérieure 2020. 
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À votre service

PAS DE TRÊVE  
POUR L’ACTION SOCIALE !

i habituellement, le Centre com-
munal d’action sociale (CCAS) 
soutient plus de 1 000 foyers cli-
chois, la crise sanitaire a décu-
plé son activité avec l’attribu-
tion d’aides supplémentaires. 

« Durant cette période, nous avons été ame-
nés à maintenir, renforcer et penser à une 
nouvelle organisation pour aider les per-
sonnes les plus en difficultés : pour l’aide 
alimentaire, les aides au logement (loyers, 
factures…) ou encore garantir l’accès et le 
maintien des droits des personnes », rap-
pelle Marie-Florence Deprince, adjointe 
aux Solidarités, affaires sociales, droit des 
femmes et handicap.  
Si les voyants sont au 
vert sur le front de l’épi-
démie, il n’y a pourtant 
pas de trêve sociale sous 
le soleil du déconfinement. « De nombreux 
Clichois ont vu leurs revenus diminuer (des 
salariés au chômage partiel ou en arrêt de 
travail pour garde d’enfants, etc.) alors 
même que leurs charges liées au logement 
(loyer, factures d’eau et d’énergie, etc.) elles, 
ne baissent pas », s’inquiète l’élue. Et, pour 
certains foyers, qui en temps normal ont 
déjà des factures difficiles voire impossibles 
à payer, la situation s’est encore aggravée. 
Le CCAS est donc plus actif que jamais. 
« Nous avons ainsi tout mis en œuvre pour 
permettre aux Clichois d’avoir une régu-
larité dans leurs droits ou d’en ouvrir de 
nouveau si besoin notamment l’instruc-
tion RSA, les aides à la complémentaire 
santé, démarches liées aux personnes en 

situation de handicap. Nous poursuivons 
également les évaluations des demandes 
de soutiens financiers pour les impayés des 
loyers, des factures d’énergie de l’eau ou 
des frais d’obsèques », poursuit-elle. Si la 
distribution de bons alimentaires fait partie 
des prestations de base du CCAS, avec la 
crise, la demande a explosé. « Nous avons 
reçu jusqu’à 800 appels par jour, ajoute 
Marie-Florence Deprince, et nous avons 
touché également le public jeune, ce qui 
est nouveau. Depuis le déconfinement, la 
demande a baissé. Mais avec la fermeture 
des associations, il se peut qu’il y ait une 
nouvelle augmentation des besoins. » Mise 

en place au moment 
du confinement, la pla-
teforme téléphonique 
du CCAS reste toujours 
active durant l’été. La 

Ville poursuit également le développement 
des dispositifs d’accompagnement profes-
sionnel des Clichois en recherche d’emploi, 
en lien étroit avec Pôle Emploi, la Mission 
locale, DEFI. « À Clichy-sous-Bois, outre 
la garantie jeunes proposée par la Mission 
locale, des actions concrètes permettent 
une aide au retour à l’emploi comme par 
exemple Cuisine Mode d’Emploi (s), pour 
la formation en restauration, l’institut LIVE 
(L’Institut des Vocations pour l’Emploi) pour 
une remise à niveau et une meilleure inté-
gration dans l’entreprise. Avec les Ateliers 
Médicis, nous montons un projet en plu-
sieurs volets : des ateliers pour les jeunes 
souhaitant s’orienter vers les métiers du 
journalisme, des rencontres pour étudier 

des projets professionnels autour des métiers 
du multimédia », souligne Samir Mezdour, 
conseiller municipal délégué à l’Emploi et 
à la formation.
Pour en savoir plus, deux agents sont à l’écoute 
pour toute demande d’aide sociale au : 
• 01 43 51 75 17 ou 01 43 51 75 18. 
•  https://www.clichy-sous-bois.fr/mon-

quotidien/sante-et-solidarite/le-centre-
communal-daction-sociale-ccas/

•  https://www.caf.fr
•  https://www.pole-emploi.fr

Sur le front 
de l’insertion

S

FORMATIONS ESTIVALES 

POUR LES 15-25 ANS

Cet été, la Ville propose plusieurs 
dispositifs d’orientation et de formation 
pour les jeunes Clichois. Deux 
sessions générales du BAFA (théorie 
et approfondissement) comprenant 
18 stagiaires sont proposées au mois 
d’août. Fin août, la Ville et l’ESSEC 
proposent gratuitement des ateliers 
thématiques sur le développement 
personnel (orientation, expression 
écrite, anglais, culture générale, etc.). 
Enfin, fin juillet, des cafés des métiers 
seront prévus avec la fondation Total 
autour des différentes formations liées 
aux métiers de l’industrie. 
Plus d’infos auprès du PIJ :  
01 43 51 83 86 

Demandes d’aides sociales 
La crise sanitaire a décuplé  

l’activité du CCAS.

Déconfinement
Marie-Florence Deprince s’est 

préoccupée de tous les habitants 
pendant et après la crise sanitaire. 
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Ça change

Boulevard Gagarine
Une des récentes pistes cyclables.

En plus des gares ou des 
tunnels, le métro du Grand 
Paris Express nécessite la 
construction d’un ensemble 
d’ouvrages moins visibles 
mais essentiels au confort et 
à la sécurité des voyageurs : 
les ouvrages de service.
Installé au cours de l’année 
2019, le long de l’allée de Ga-
gny, le chantier du futur ou-
vrage de service de la ligne 16 

Métro :  
on rentre dans le dur !

Fosse Maussoin : 
finalisation de 
la 1re tranche

Après une interruption de 
plus de deux mois pendant la 
période de confinement, les 
importants travaux d’aména-
gement du parc de la Fosse 
Maussoin (menés par le Dé-
partement) ont repris. Prévue 
initialement pour juin, l’ou-
verture du premier secteur 
du parc est désormais prévue 
pour septembre prochain. Il 
comprendra une large aire de 
jeux pour les 4-12 ans (3 mo-
dules différents), une aire de 
promenade et des toilettes. Les 
plantations et l’installation du 
mobilier aura lieu à l’automne. 
À terme, ce nouveau parc pu-
blic clichois s’étendra sur une 
surface de 24 hectares.

T4 : début  
des essais  
vers l’hôpital
Notre nouvelle branche du 
tramway T4 est en service 
depuis le 14 décembre. Mais 
la ligne n’était pas encore 
ouverte jusqu’au terminus de 
l’hôpital de Montfermeil. Des 
problèmes de stabilité des 
bâtiments ayant été constatés 
entre la station Arboretum et 
ledit terminus, des travaux de 
consolidation ont dû avoir 
lieu. Et un nouveau retard a 
été causé par la crise sanitaire. 
Mais les essais à vide sont en 
cours entre cette avant-der-
nière et cette dernière sta-
tion de la ligne ! Celle-ci sera 
donc ouverte au public dans 
quelques semaines et l’hôpital 
accessible par le tram.

Afin de faciliter l’usage du 
vélo comme s olution de 
transport compatible avec 
la nécessité de distanciation 
sociale, le boulevard Gagarine 
(voie départementale) a 
récemment été doté de pistes 
cyclables par le Consei l 
départemental de la Seine-
Saint-Denis. Créés en vue 
de répondre à des besoins 
urgents, ces aménagements 
sont provisoires mais, comme 
d’autres projets le prévoyaient, 
i ls seront prochainement 
pérennisés. Ce marquage 
s’inscrit en continuité d’autres 
aménagements récents, sur 
la ville (allée de Gagny par 
exemple) et afin de développer 
le réseau départemental 
cyclable. 

a débuté, fin mai, avec la 
construction de ses murs sou-
terrains de l’ouvrage ancrés à 
plus de 37 mètres de profon-
deur. La construction de l’ou-
vrage La Pelouse commence 
en effet par la réalisation d’un 
puits circulaire de 19,6 mètres 
de diamètre. Cette première 
grande étape des travaux est 
prévue pour durer trois mois. 

Priorité aux vélos
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Depuis le 29 juin, la 
maison des seniors 
Ambroise Croizat a rouvert 
ses portes aux retraitées 
et retraités clichois. Les 
activités habituelles ont 
repris normalement mais 
il est toutefois conseillé de 

téléphoner à l’accueil avant de vous déplacer (01 43 88 22 11). 
Les services de coiffure et de pédicure reprennent sur rendez-
vous. Afin de respecter les gestes barrière, le port du masque 
demeure néanmoins obligatoire.
Maison des seniors Ambroise-Croizat, 51 allée de Récy

Le bureau de poste annexe, 
situé allée Maurice Huron, 
sera fermé du 3 au 22 août. 
Pendant cette période, 
les habitants pourront se 
rendre au bureau principal 
(centre commercial du 
Chêne Pointu, allée 
Maurice Audin) pour 

effectuer leurs opérations habituelles. Les colis et recommandés 
y seront notamment stockés. L’annexe rouvrira aux horaires 
habituels dès le lundi 24 août.

Vu le succès remporté l’an 
dernier, l’athletic club clichois et 
la municipalité se lancent pour 
la deuxième édition du trail des 
3 forêts, le dimanche 27 septembre ! 
Quatre courses à pied pour tous les âges et tous les niveaux : 
2,5 km, 5 km, un trail de 10,9 km, et des courses ludiques de 
800 m à destination des familles. En 2019, près de 150 coureurs 
avaient participé au trail, et des dizaines d’enfants et de jeunes 
aux courses de plus courtes distances. Inscription à partir du 
13 juillet sur le site www.kms.fr 

Les seniors ont retrouvé leur maison

Poste annexe : fermeture estivale

Trail des 3 forêts, édition 2020

Afin de s’adapter au 
rythme estival, l’hôtel de 
ville n’assurera pas ses 
permanences habituelles 
du samedi matin jusqu’au 
22 août. Les horaires des autres jours sont également modifiées : 
de 8h30 à 12h30 et de 13h30 à 17h30, les lundi, mercredi, jeudi 
et vendredi, et de 10h à 12h30 puis de 13h30 à 17h30 le mardi. 
Par ailleurs, afin d’assurer un accueil de qualité à l’occasion de 
la rentrée scolaire, la mairie sera exceptionnellement ouverte 
à 8h30 le mardi 1er septembre. Et l’écrivain public reprendra sa 
permanence le mercredi 26 août sur rendez-vous uniquement.

Hôtel de ville : 
horaires d’été

C’est bon à savoir

LES ÉLUS ONT LA PAROLE 

Expression

Clichy-sous-Bois connectée !
Ville de Clichy-sous-Bois Ville de Clichy-sous-Bois

Clichysousbois93 Clichy_93

Le groupe « Allons plus loin » qui compose la majorité du Conseil 
municipal profite de cette tribune des élus pour remercier les 65 % 
d’électeurs qui ont renouvelé leur confiance en Olivier Klein à la 
tête d’une liste composée d’élus d’expérience mais aussi de nou-
veaux talents. Cette nouvelle équipe municipale est la promesse 
de nouvelles dynamiques pour la ville de Clichy-sous-Bois. Les 
élections de mars dernier ont eu lieu dans des conditions sani-
taires particulières. Le taux de participation honorable a témoigné 
de cette envie de nous voir mobilisés autour d’un projet résolu-
ment écologique et progressiste pour ces six prochaines années. 
Depuis le début de la crise sanitaire, la municipalité a su être 
présente auprès des Clichois, et ce, notamment pour l’accueil des 
enfants de soignants et des personnels prioritaires, mais aussi lors 
de distributions de bons alimentaires et de masques.

La vie clichoise reprend doucement ses marques et c’est dans 
cette continuité que les premières décisions de la majorité sont 
appliquées. Dès la prochaine rentrée, tous les élèves du CP au 
CM2 ainsi que ceux des classes Ulis recevront l’ensemble des  
fournitures scolaires et les tarifs de la cantine baisseront de moitié.

« Ensemble, allons plus loin », c’est bien plus qu’un slogan élec-
toral. C’est une réalité au service des Clichoises et des Clichois. 

Naofal Meghni, 
pour les élus de la majorité municipale

Nous sortons d’une crise sanitaire de grande ampleur qui a eu 
des conséquences sur notre quotidien au niveau économique, 
social et sanitaire. Je tenais à féliciter tout d’abord le personnel 
hospitalier qui a été à la hauteur et le mouvement associatif 
qui s’est mobilisé face à la crise sociale. Nous remercions les 
1 192 Clichois qui ont voté pour la liste “Un maire pour tous, 
une liste citoyenne pour chacun” (28,5 % des exprimés), parti-
cipation faible avec la peur du covid19, et une défiance envers 
le politique et la droite qui ne s’est pas présenté. Sur les 11 746 
inscrits à peine 4 300 électeurs se sont déplacés.(23 % des ins-
crits ont voté pour la majorité et 10 % pour nous). Notre groupe 
de 5 élus a demandé par souci de plus de transparence à être 
présent à toutes les commissions où il y’aura des arbitrages. 
Nous demandons à siéger aux commissions interne d’attribu-
tion des logements, crèche, affaires scolaires, l’office munici-
pal des sports, commission des séjours été et hiver, coups de 
pouce étudiants, subventions des associations culturelles, mar-
ché Anatole France. Nous avons demandé deux tarifs pour la 
cantine 0,50 € et 1 €. Soutien scolaire tout au long de l’année.
Groupe citoyen, écologistes et apparentés 

MÉZIANE Abdelali
SCHMITT BLAISE Delphine

DIOP Elhadj 
KERDOUCHE ZEGGA Linda

DUBUISSON Mathieu 
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 “Le pire contre-attaque”. C’est le titre délirant 
du spectacle, qui l’est tout autant, et qui vous sera 
proposé en ouverture de la prochaine saison culturelle 
de l’espace 93, le vendredi 25 septembre. Les artistes ? 
Les Airnadette ! Ces maîtres du détournement de la 
pop culture détournent pour vous plus de 500 extraits 
de films, de tubes interplanétaires, de publicités, 
de discours politiques ou encore de buzz du web, 
dans une comédie rock jubilatoire. C’est gratuit 
sur réservation, alors ne tardez pas ! Profitez-en 
également pour consulter toute la programmation de 
la saison sur lespace93.fr. Comme d’habitude, c’est 
riche, éclectique et ça rassemble !

La culture revient !

 Le rendez-vous incontournable de l’été à Clichy-sous-Bois 
aura bien lieu ! Du 13 juillet au 2 août, sur la pelouse de la 
mairie. Même s’il sera impossible de mettre en place bassins 
de baignade et bacs à sable (afin de respecter les restrictions 
sanitaires imposées), la fête et le divertissement seront 
tout de même au rendez-vous ! De nombreuses attractions 
et animations sont prévues (labyrinthe, murs d’escalade, 
accrobranche…). Des événements nocturnes également 
(soirées du conte, cinéma en plein-air, apéro citoyen le 14 
juillet). Les espaces habituels, tels que la restauration ou les 
grandes plateformes aqualudiques, seront également présents. 
Et si vous voulez piquer une tête : la piscine Rosa-Parks a rouvert 
ses portes aux baigneurs ! Les horaires ont été adaptés et des 
précautions d’usage mises en place. 

Clichy plage 2020
1 3 J U I L L E T  -  2 2  AO Û T 

V E N D R E D I  2 5  S E P T E M B R E

D I M A N C H E  6  S E P T E M B R E

La ville en fête
 Après toute une période d’interruption des liens 
avec les habitants, les associations et les services 
municipaux sont impatients de vous retrouver 
pour ce grand rendez-vous annuel sur la pelouse 
de la mairie : la fête de la ville, le dimanche  
6 septembre. Au programme : animations, brocante, 
démonstrations sportives et restauration. Avec cette 
année, deux suppléments de taille : le forum des 
sports vous sera proposé en grand format, devant 
l’hôtel de ville, un grand concert de clôture vous sera 
offert, à 19h, avec l’Orchestre national de Barbès. 

2020-2021
avant-programme

       MUSIQUE

     DANSE

     THÉÂTRE

       HUMOUR

   CIRQUE

  JEUNE PUBLIC

Rendez-vous
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 La bibliothèque municipale a rouvert ses portes, 
en horaires d’été et avec port du masque à partir 
de 11 ans. Et ce, jusqu’au 1er août pour sa pause 
estivale habituelle. Mais elle sera aussi présente 
hors de ses murs pendant l’été. Sur Clichy plage, 
elle accueillera, le 15 juillet, une étape de la tournée 
des « ParcoTruc(k)s ». Une journée festive, organisée 
par le Salon du livre et de la presse jeunesse de 
Montreuil, et rythmée par des lectures, des ateliers 
et jeux autour de grands héros de la BD et des 
distributions de livres. Autre rendez-vous sur Clichy 
plage : la nuit du conte, le 25 juillet à 19h. Sans 
oublier le traditionnel rallye-lecture, qui permet aux 
enfants de choisir un livre, de le lire, puis de faire des 
petits jeux autour (mots cachés, charades, etc.).

B I B L I O T H È Q U E

E N FA N C E  –  J E U N E S S E

Animations dans  
les quartiers
 Dès la clôture de Clichy plage, le 2 août, les animations 
de plein-air se poursuivent au cœur des quartiers, et jusqu’au  
30 août. De 14h à 18h, une équipe encadrante (animateurs 
BAFA et BAFD) sera présente sur la pelouse de la mairie, au 
sein de la résidence des Bois du Temple, sur le square des 
Couleurs, mais aussi cette année, dans les écoles du Chêne 
Pointu et Marie Pape-Carpantier, du lundi au vendredi. Au 
programme : de nombreuses activités ludiques et sportives, 
des jeux de société au kinball en passant par le badminton.
De nombreux séjours sont proposés aux jeunes Clichois de 6 à  
25 ans. Plus d’infos sur le site de la ville : www.clichy-sous-bois.fr

Rendez-vous

 Jusqu’au 2 août, les sportifs licenciés 
d’un club clichois peuvent bénéficier 
de séances de coaching en plein-air, au 
complexe sportif Henri-Barbusse. Au 
programme de ces activités encadrées par 
les clubs et les animateurs du service des 
sports : shadow-boxing, cardio-training, 
cross-fit, muscu, training foot en solo, 
training badminton & tennis, athlétisme, 
puissance escaliers… Largement de quoi 
se remettre en condition physique avant 
de reprendre son sport favori une fois 
toutes les restrictions sanitaires levées ! 
Participation exclusivement sur inscription 
auprès de votre club sportif.

Coaching d’été
S P O R T S  À  B A R B U S S E

Rendez-vous  
dans et hors les murs
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Rendez-vous

 Le dispositif Ville, Vie, Vacances (VVV) fêtera bien 
ses 20 ans cette année ! Même si le nombre d’activités 
sera allégé que les mesures de prévention sanitaire 
en vigueur seront respectées (nombre de participants 
limité, distanciation physique respectée, accueils et 
départs échelonnés et matériel régulièrement nettoyé). 
Du 3 au 28 août, les jeunes Clichois et des villes 
alentours, âgés de 6 à 17 ans, pourront ainsi bénéficier 
gratuitement d’activités sportives et culturelles (entre 
autres : accrobranche, VTT, danse hip-hop, badminton, 
arts du cirque, hoverboard, pilotage de drone, animation 
scientifique, équitation). Rien de tel pour s’aérer le corps 
et l’esprit, et reprendre goût à l’effort dans un cadre 
dépaysant.

Août en forêt de Bondy
V I L L E  V I E  VAC A N C E S

 Et si on se faisait des toiles ? Mais pas n’importe quelles 
toiles ! Des séances de cinéma à l’air libre (avec l’application du 
protocole sanitaire), avec des amis ou de la famille. En mode 
super convivial, comme vous avez été très nombreux à y goûter 
l’été dernier. Et le programme est riche cette année : 
-  vendredi 17 juillet à 22h30 sur le site de Clichy Plage : 

« Astérix et Obélix, mission Cléopâtre ». 
-  vendredi 1er août sur le site de Clichy Plage :  

« Coco »
-  vendredi 14 août à 22h sur la pelouse de la mairie : 

« Le roi lion »
-  vendredi 28 août à 21h30 sur la pelouse de la mairie : 

« Yao »

Toiles en plein-air
C I N É  P L E I N  A I R

Depuis le 29 juin, et grâce à la mobilisation du gestionnaire, Vert 
Marine, et de la Ville, la piscine Rosa-Parks a rouvert ses portes 
aux baigneurs! Afin de respecter les mesures sanitaires toujours 
en vigueur, les horaires ont été adaptés et des précautions d’usage 
mises en place. Ouverture en continu aux horaires suivants, tous les 
jours : 11h à 14h, pour les nageurs sur grand bassin seul (l’ensemble 
des bassins le week-end) et de 15h à 19h, pour un public familial 
sur l’ensemble des bassins. Les espaces extérieurs sont fermés, les 
activités (aquagym, aquacycling) se pratiquent uniquement sur 
réservation en ligne, le masque est obligatoire jusqu’à la douche 
(mais pas au bord des bassins), le lavage des mains et la douche 
savonnée deviennent obligatoires avant d’accéder aux bassins, et 
l’accès est interdit aux personnes présentant des signes respiratoires 
infectieux.

Repiquez une tête !
P I S C I N E  R O S A- PA R K S
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C’était comment avant ?

Une incroyable
histoire d'eau  
à Clichy-sous-Bois

hacun peut voir, allée de 
Montfermeil, à droite, un 
peu en amont du rond-point 
de la limite, deux réservoirs, 
appelés communément : 
châteaux d’eau. Construits 

respectivement en 1875 pour le premier, d’une 
contenance de 250 m3 et le second, construit 
en 1901, d’une contenance de 400 m3 : soit au 
total 650 m3 ou, si l’on préfère 650 000 Litres. 
Ils sont implantés pour le sol à 114, 58 mètres, 
pour le radier à 123,34 mètres, pour le trop 
plein à 128,34 mètres.
Ces réservoirs étaient alimentés par l’usine de 
traitement des eaux de la Marne de Neuilly-sur-
Marne, relayée par la station du Raincy. Celle-ci 
était située 42 allée La Fontaine.
Elle fut remplacée en 1938 par le réservoir 
et station de surpression de Gagny (allée 
d’Origny).
En juillet 1939 les deux réservoirs de Clichy-
sous-Bois furent désaffectés et remplacés par 
celui de Montfermeil, situé avenue des Lilas, qui 
assure la redistribution de l’eau sur le plateau.
Le réservoir de Montfermeil, mis en service le 12 
juillet 1939 (début des travaux de construction 
le 12 avril 1938) est constitué de deux cuves 
concentriques de 560 et 700 m3, soit un total 
de 1 260 m3 (1 260 000 litres). Il est implanté 
sur le sol à 115,30 mètres, pour le radier à 140 
mètres et pour le trop plein à 145 mètres.
Un second réservoir concentrique au premier 
fut mis en service le 21 novembre 1969.

Sa capacité est de 3 000 m3, son trop plein est 
situé à 148,10 mètres.
Le réservoir de Montfermeil a donc une réserve 
de 4 260 m3, soit 4 260 000 litres.
Pour l’histoire : un arrêté municipal pris par la 
municipalité de Clichy-sous-Bois le 17 mars 
1918, affecte les sous-sols de réservoirs comme 
abri – on peut y accueillir 100 personnes – en 
cas de bombardements aériens.
Les réservoirs de Clichy-sous-Bois font l’objet 
d’une déclaration d’abandon de la Compagnie 
Générale des Eaux en janvier 1970, et seront 
vendus en juillet 1991 pour une somme 
d’environ 220 000 francs. Ils ont été revendus 
ultérieurement aux actuels propriétaires qui 
l’habitent aujourd’hui. 
N.B. : texte élaboré d’après les notes précieuses 
que nous avait transmis notre regretté ami 
Claude Dessery.

G E O R G E S  M A L A S S E N E T
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L’éditeur de la carte 
postale des châteaux d’eau 
allée de Montfermeil , 
situe ceux-ci au… Raincy !

Le dessin en coupe d'un château d'eau 
(principe de fonctionnement) 

Le Raincy
Allée de Montfermeil 

Le château d’eau

C
Aujourd’hui

Le château d'eau de 
Montfermeil peu après 
son agrandissement.
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